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RESUME 

 

Les marais littoraux d’El-Kala correspondent à un vaste complexe humide séparé de la Méditerrannée par un 

cordon dunaire et délimité, au sud et à l’est par la terminaison orientale de l’Atlas tellien. Deux séquences ont été 

prélevées au sein de ces marais. 

1- La séquence de Bourdim (alt. 12m), de 655cm de long, a été étudiée en 67 spectres polliniques. Les 

assemblages polliniques sont dominés par des Isoetes à la base du diagramme daté à 1441+/-150 B.P., puis par 

Salix et Alnus dans la partie supérieure daté de 590 +/-40 B.P. Parmi les herbacées hélophytiques et aquatiques 

on observe la présence régulière des Cypéracées, de Lythrum, Sparganium/typha, Potamogéton et Trapa natans. 

2- La séquence de Gareat El-Ouez (alt.45m), de 475cm de long, a été étudiée en 48 spectres. Les assemblages du 

sommet de la séquence sont comparables à ceux de la séquence de Bourdim. Ils témoignent de l’existence d’une 

subéraie à Erica arborea.  A la base, les assemblages polliniques sont dominés par Pinus, Cedrus, Poaceae et 

des herbacées pionnières héliophiles dont Artemisia, Plantago, Rumex et des Apiaceae. Ils témoignent d’une 

végétation forestière ouverte vraisemblablement antérieure à l’Holocène le sommet de cette séquence est daté au 

14490 +/- 85B.P. Dans la partie inférieure de cette séquence datée à 16010 +/- 320 B.P, des occurrences 

polliniques de taxons d’affinité médio-européenne, absentes ou très rares en Afrique du nord, ont été observés il 

s’agit d’Abies, Fagus, Corylus, Betula et Hippophae rhamnoïdes. Ces taxons ont été aussi rencontrés dans 

d’autres séquences anté-Holocène d’Afrique du nord. 

 

Mots Clés : Algérie - Marais littoraux - El-Kala - Bourdim - Garaat El-Ouez - Tourbe -  Palynologie. 

 

 ملخص

  

رفصئ ػِ اىجحش ٍجَ٘ػخ اىنثجبُ اىشٍيٞخ اىغبحيٞخ مَب ٝحذٓ ٍِ اىجْ٘ة ٗ ٍِ اىششق عيغيخ سطت  اىَغزْقؼبد اىغبحيٞخ ىيقبىخ رشنو ٍجَغ ثٞئٜ 

. خٞص قطبػِٞػفٜ ٕزٓ اىَغزْقؼبد رٌ د .فٜ ّٖبٝزٖب اىششقٞخٛ ألأطيظ اىزو

. ه طيؼٜاٍج 67دساعخ فٞٔ رٌ ،عٌ 655ٝجيغ ط٘ىٔ اىزٛثحش ٗ ً ػِ عطح اه12 اسرفبعقطبع قشػخ ث٘سدٌٝ  اى٘اقغ ػيٚ   

ثٌ ٝيٞٔ ّجبد اىصفصبف ٗ اىؼ٘د   350BP -/+1441. فٜ قبػذح اىَْحْٚ ٗ اىزٛ حذد ػَشٓ ةIsoetes  ثْٞذ عٞبدح عشخظ   اىطيٞؼخاىزجَؼبد 

         .فإّْب ّلاحع ٗج٘دٌٕ اىَغزَش ٍبئٞخٗ اىشجٔ  ىَبئٞخافَٞب ٝخص اىْجبربد  أٍب 40BP -/+590. ألأحَش فٜ اىَْطقخ اىؼي٘ٝخ ٗ اىَحذد ػَشٕب ة

. ٍجبه طيؼٜ  48فٜ  حدساط فٞٔ رَذ ،عٌ 475ً  ٗاىزٛ ٝجيغ  ط٘ىٔ 45اسرفبع ػيٚ  اى٘اقؼخقطبع قشػخ اى٘ص   

 ٍغ ث٘حذاد ٍخزيطخغبثخ فيْٞٞٔ  ٝشٖذ ػِ  ٗج٘د اىزٛٗجذ فٜ قشػخ ث٘سدٌٝ ٍٗب ٗجذ فٜ قَخ ٕزٓ اىَْطقخ ٗ  ثْٞذ اىْزبئج اُ ْٕبك رشبثٔ ثِٞ ٍب 

.(Erica arborea)  

ٍِ  اثزذاءأٍب فٜ قبػذح ٕذا اىَخطط فإُ اىغطبء اىْجبرٜ رٌ رغٞش ميٞب حٞث لاحظْب عٞبدح ّجبد اىصْ٘ثش ٗ ألأسص ٗ رىل 

ا ٍب ثْٞزٔ ّزبئج اىقٞبعبد اىضٍْٞخ ة ٕٗز  (Holocene)ٍب قجو اىٖي٘عبُ إىٚرظٖش ٍجبٍٞغ ّجبرٞخ ٍفز٘حخ ٝشجغ ربسٝخ ّشأرٖب  أِٝعٌ ػِ اىغطح  60 

C 
14

لاحظْب ، .320BP-/+ 16010  إىٚثَْٞب اىقبػذح فٞشجغ ربسٝخٖب   85BP-/+ 14490  ربسٝخ إىٚىزٜ أظٖشد أُ قَخ ٕزا اىجضء رؼ٘د اٗ 

رٓ الأصْبف قذ رٌ ٍلاحظزٖب فٜ ٓ إُمزاىل ٗج٘د ػذد مجٞش ٍِ حج٘ة اىطيغ لأصْبف أٗسٗثٞخ ػٞش ٍ٘ج٘دح أٗ ّبدسح فٜ شَبه أفشٝقب  ٍغ اىؼيٌ 

. ثشَبه أفشٝقٞب دسعذ أخشٙقطبػبد 

 

.  ح اى٘ص، خث، ػيٌ حج٘ة اىطيغقشع اىجضائش، ٍغزْقؼبد عبحيٞخ، اىقبىٔ، ث٘سدٌٝ،:   يةمفتاحال كليماتال 

 

 

INTRODUCTION 

 

Les travaux de palynologie des sédiments tourbeux 

de l’Afrique du Nord restent très limités et ne 

répondent ni à la variabilité des milieux ni à leur 

biodiversité souvent très élevée. Nous citerons les 

travaux de BenTiba [1-2-3] en Tunisie 

septentrionale.En Algérie ce sont plutôt les travaux 

de Salamani [4-5-6], et ceux de Benslama [7-8] qui  

 

 

ont donnée les premières indications sur l’Holocène 

dans la partie Nord du pays. Dans les hauts plateaux 

seule  la note présentée par Ritchie [9] semble 

répondre à cette préoccupation. Les résultats de 

l’analyse pollinique des sédiments tourbeux  de 

deux marais du complexe humide d’El-Kala au 

Nord Est Algérien ainsi que les interprétations des 
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diagrammes polliniques contribueront sans aucun 

doute  à la compréhension de l’histoire de la 

végétation  et de son environnement  

particulièrement le  paléoclimat.   

 

MATERIELS  ET METHODES 

 

1. Situation géographique         
         

Les marais littoraux d’El-Kala correspondent à un 

vaste complexe humide séparé de la Méditerranée 

par un cordon dunaire et délimité, au Sud et à l’Est 

par la terminaison orientale de l’Atlas tellien.  

 

La végétation régionale est une suberaie à sous-bois 

d’Erica arborea L. et de Myrtus communis L. Sur 

les formations dunaires, Quercus coccifera L. est 

l’essence dominante et dans les marais, la 

végétation locale arboréenne est une aulnaie plus au 

moins dégradée. 

 

La région fait partie de l’étage bioclimatique de 

végétation Sub-humide à hiver chaud et elle peut 

être soumise en période estivale à un climat chaud 

et humide, l’apparentant à un climat subtropical. 

 

2. Les sites étudiés 

 

2.1.  Marais de Bourdim 

 

Il occupe une vallée au Nord ouest de Bouteldja  

(8°15’14’’E, 36°48’12’’N ; altitude entre 10 à 

16m). Sa superficie est de 15 ha (hautes eaux) à 2 

ha. L’inventaire de la végétation du marais fait 

ressortir les groupements suivants : forêt mixte à 

Quercus suber et Quercus coccifera, une subéraie 

dégradée à Halimium halimifolium, une 

magnocariçaie à Cladium mariscus et Juncus 

effusus, une magnocariçaie à Carex elata et 

Nympheae alba, une aulnaie à Alnus glutinosa, une 

frênaie humide à Fraxinus angustifolia, un 

peuplement mixte à Fraxinus angustifolia et  

Quercus suber, une subéraie-zênaie, une cocciféraie 

dunaire et une pelouse argileuse (figure 1). 

 

2.2. Garâet El-Ouez  
 

Elle s’est développée dans une dépression sur un 

replat de pente dans les grès et argiles de Numidie 

entre Bourdim et Ain-Khiar (8° 20’E – 36° 49’ 06’’ 

N,). Il s’agit d’une succession de marais (de 1 à 10 

ha dont l’altitude varie de 40 à 50m). 

 

La végétation de ce site est très dégradée 

particulièrement celle de la a subéraie et l’aulnaie 

alors que la magnocariçaie à Cladium mariscus et 

Juncus effusus (en bordure du plan d’eau 

permanent) semble bien résister aux différentes 

agressions anthropiques (carte 1). 

 

3 Techniques d’échantillonnages  (Sondage  et 

Stratigraphie). 

 

3.1. Sur le terrain 
 

Les sondages ont été réalisés à l’aide du carottier 

russe à la  fin de la période sèche, ou l’accès est 

plus au moins facile  (en Automne 1998). Le 

sondage dans le marais de Bourdim a été réalisé au 

centre de la dépression. Ce dernier a fourni une 

carotte longue de 660cm. Le sondage du marais de 

Garâet El-Ouez a été réalisé  dans la magnocariçaie  

et il a  fourni une carotte longue de 480cm. 

 

3.2. Méthode d’analyse au laboratoire 

 

Des échantillons de sédiments ont été prélevé à un 

intervalle de 10 cm  puis traité soit par acétolyse 

après attaque à l’acide fluorhydrique soit par 

flottation sur la liqueur de Thoulet [10]. L’ensemble 

des niveaux traités montre une bonne richesse en 

pollen souvent bien conservé.  

 

3.3. Montage et lecture des lames   

 

Les lames ont été montées dans la glycérine. La 

lecture a permis de définir 67 spectres  pour 

Bourdim et 48 spectres pour Garâet El-Ouez. 

 

RESULTATS 

 

1. Stratigraphie  

  

La description morphologique des carottes prélevé 

a permis d’établir la stratigraphie suivante : 

a)  Bourdim  La description morphologique de la 

carotte de Bourdim a permis de distinguer quatre 

niveaux qui se différencier par la couleur et la 

teneur en argile (Tableau 2). 

b) Gareat El-Ouez 

La description morphologique de la carotte de 

Garâet El-Ouez a permis de décrire 05 niveaux 

tourbeux séparer par un niveau argileux bien 

individualisé (Tableau 2). 

 

2. Zonation de la Végétation :  

 

La représentation graphique des spectres 

polliniques a permis de dresser les diagrammes 

polliniques  (1) et (2).  

 

2.1. Bourdim 

 

La représentation graphique des résultats du 

comptage des spectres polliniques de Bourdim a 

permis de tracer le  diagramme I (Marais de 

Bourdim). Sa lecture  a mis  en évidence six zones 

de végétation (tableau 3). 
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2.2. Garâet El-Ouez: La représentation graphique 

des spectres pollinique de Garâet El-Ouez  a donnée 

le  Digramme II ( Marais de Garâet El-Ouez).  

La lecture du diagramme II a mis  en évidence deux 

zones dont la première renferme quatre sous zones 

de végétation  (tableau 4).  

 

DISCUSSIONS 

 

La lecture des diagrammes polliniques (Diagramme 

I et Diagramme II)  aide à proposer une  histoire de 

la dynamique de la végétation dans cette région 

Méditerranéenne. 

 

1. Bourdim  

 

Les datations pour Bourdim montrent que  la base 

se situe vers 1255+-75 B.P. atteste une 

accumulation sédimentaire très rapide (5.24 

mm/an). 

 

A la  base  de la séquence (zone 1,2 et3), la 

végétation périphérique de la zone humide est 

caractérisée par la dominance de maquis à Erica 

arborea. Localement, il s’agit d’une pelouse à 

Isoetes avec la présence d’autres espèces aquatiques 

attestant l’existence d’un plan d’eau permanent.  

 

Dans un tel milieu ouvert les apports régionaux 

doivent être significatifs. La rareté du pollen de la 

chênaie suggère que les  formations à Erica 

arborea couvrent de vastes surfaces à cette échelle 

régionale. La ripisylve à Alnus et Salix joue un rôle 

discret dans les zones 1 et 2 et plus manifeste dans 

la zone 3. 

 

A la base de la zone 4 une passe argileuse 

correspond à une première perturbation qui efface 

la ceinture à Isoetes, remplacée dans les secteurs les 

plus humides par Myriophyllium et des Cyperaceae. 

Mais c’est surtout au début de la zone 5 que se 

produit un bouleversement majeur lié à un 

atterrissement temporaire du marais, marqué par un 

épais niveau argileux entre 255 et 335 cm. Ce 

dernier a favorisé l’installation de l’aulnaie à saules  

et à Osmunda regalis qui est toujours présent. 

La dernière  zone est  marquée par une expansion 

de l’osmonde et peut être par un relèvement du plan 

d’eau caractérisé par un regain d’Isoetes  et un 

maximum de Sparganium et de Typha. 

 

L’évolution de la végétation régionale reste 

dominée par la présence d’une subéraie très 

dégradée, où Erica et Myrtus jouent un rôle 

déterminant et occupent l’espace libéré par Quercus 

suber sur le terrain argileux. Par contre sur les 

dunes et grâce à la présence d’un sol squelettique 

bien drainé, Quercus coccifera  prend place, 

souvent en mélange avec des Cistaceae. 

 

2. Garâet El-Ouez   

 

Les assemblages polliniques de Garâet El-Ouez 

font ressortir deux périodes totalement différentes. 

Les assemblages  du sommet font état de 

l’existence d’une subéraie à Erica arborea  ouverte 

avec une présence d’un tapis d’herbacée 

sclérophylle. Ces assemblages sont comparables à 

ceux de la séquence de Bourdim, mais ils reflètent 

mieux l’état récent de la forêt de la région dans la 

mesure où ils sont plus proches de la subéraie, ce 

qui est bien mis en évidence  dans le diagramme 

pollinique par une fréquence de Quercus plus 

élevée qu’à Bourdim. 

Les assemblages polliniques de la base sont 

totalement  différents puisqu’ils sont dominés par 

Pinus, cedrus, Poaceae et des herbacées pionnières 

héliophiles dont Artemisia, plantago, Rumex et des 

Apiaceae. Ils témoignent d’une végétation de 

pinèdes ouvertes. On doit noter qu’aujourd’hui il 

n’existe aucune  formation dominée par le pin dans 

la région à l’exception de la formation très dégradée 

de Pinus halipensis du lac mellah et la formation 

mixte Quercus suber et Pinus pinaster ssp renoui 

qui occupe actuellement la bande frontalière entre 

la Kroumirie et baba Brik 

Cet ensemble (1A, 1B,1C,) peut être daté de la fin 

du  dernier Pléniglaciaire grâce  aux deux datations 

14C toutes antérieurs à 14000B.P. Il n’est 

cependant pas possible d’établir une chronologie 

précise  de cette séquence puisque  les deux dates 

16821+-94 et 16010+-320 sont inversées. 

Un niveau argileux de 2cm à 55cm de profondeur 

semble matérialiser un long hiatus séparant le 

glaciaire de l’holocène récent. Des occurrences 

polliniques de taxons d’affinité médio-européenne, 

absentes ou très rares en Afrique du nord (Corylus 

et Betula), ont été enregistrées. Elles sont marquées 

par la  présence dans les spectres d’apport de 

Cedrus et d’Abies. Ces derniers ont été rencontrés 

dans d’autres séquences anté-Holocène d’Afrique 

du Nord. 

 

CONCLUSION  

 

L’analyse pollinique des marais tourbeux de la 

région d’El-Kala n’est qu’un premier maillon d’une 

chaîne de travaux visant la reconstitution de la 

dynamique de la végétation en Afrique du Nord 

depuis la fin du Pléistocène.  

Les résultats trouvés s’accordent avec tous les 

travaux déjà effectués  ailleurs dans l’ensemble des 

pays riverains de la Méditerranée caractérisés par la 

substitution de la chênaie sclérophylle à la chênaie 

caducifolié [11]. Cette substitution est beaucoup 

plus précoce au Sud Est de la France [12], en  

Espagne [13] et  en Tunisie [1-2-14-15]. Toutes ces 

questions nous incitent à intensifier nos 

prospections dans le Nord Est Algérien. 
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Tableau I : Caractères morphologiques de la carotte de Bourdim 

 

Profondeur CARACTERISRIQUES 

0 à 127 cm Tourbe noire avec beaucoup de débris organiques bien conservées, deux niveaux 

minéralogiques (40-47) et (86-93). 

127 à 270cm Tourbe noire avec débris organiques très fins 

270 à 430 cm Accumulation alternative de débris organiques et de matériaux minéraloginiques. 

430 - 660 cm tourbe noire, argileuse sans débris organiques visibles 

 

 

 

Tableau II : Caractères morphologiques de la carotte de Garâet El-Ouez 

 

Profondeur CARACTERISRIQUES 

0 à 53 cm Brun Noir, beaucoup de débris organiques en mélange avec l’argile à la base 

53 à 55cm  dépôt argileux jaune beige non organique 

55 à 185cm matière organique très dégradée avec peu d’argile et de sable 

185 à 270 cm beaucoup de débris organiques bien conservés 

270 à  432 cm tourbe amorphe ou humist matière organique très dégradée 

432 à 480 cm Argilo-sableux à sableux à la base, pas de débris organiques 

 

 

 

Tableau 3 : Zonation de la végétation de Bourdim selon le diagramme I. 
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Taxons 

significatifs 

Interprétation de la végétation 

B
O

U
R

D
IM

 

 1  

660 

  à 

605 

 Erica arborea, 

cypéracées, 

Isoètes   

Développement optimal d’Erica arboreaqui masque  Quercus  dans 

la végétation régionale, présence localement d’Alnus, des 

Cypéraceae, des Isoetes  et des Asteraceae. 

2  

605 

   à 

505 

1255+/-

75B.P,   

Sparganium, 

Potamogéto 

Olea,Pistacia,  

Myrtus 

Développement local d’une végétation aquatique (Sparganium et 

Potamogeton) et réduction de Cyperaceae, Quercus, Olea, Pistacia, 

Myrtus et recul d’Erica de la végétation régionale. 

3 505 

 

  à 

 

405 

 Saulaie,  Olea, 

Myrtus, 

Quercus 

Pistacia, Erica 

Installation locale d’une Saulaie, réduction de Cypéraceae et 

d’Isoetes . Sur le plan régional développement de l’apport de 

Quercus, Myrtus, stabilité de l’apport d’Erica et réduction d’Olea et 

Pistacia.  

4  

405 

 à 

315 

 Salix 

Myriophyl. 

Trapa  

Olea 

Quercus 

Arrêt de l’apport de Salix, Isoètes décline presque au  moment de 

l’apparition d’espèces aquatiques (Myriophyllum, Trapa natans) et 

le développement de Cypéraceae. Sur le plan régional, retour de 

l’apport d’Olea et  expression maximale de Quercus. 

5  

315 

  à 

 85 

 Salix, Alnus 

Osmunda 

Myrtus  

Olea  Erica 

Expression maximale du Salix, Alnus Osmunda, spores monolètes 

une réduction des Cyperaceae et d’Isoetes. Sur le plan régional, 

stabilité de l’apport de Quercus, recul d’Erica et remontée de Myrtus 

et d’Olea. Cette zone peut correspondre à un assèchement. 

6  

 85 

  à 

  0 

 

590+/-

40 B.P 

Aulne, Salix 

Bracicaceae 

Liliaceae, 

Poaceae 

Stabilité de l’Aulnaie et de Saulaie avec développement maximal 

des fougères, sur le plan régional développement des herbacées type 

Brassicaceae, Liliaceae, Poaceae indiquant un assèchement du 

milieu. 
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Tableau 4 : Zonation de la végétation de Garâet El-Ouez selon le diagramme II. 
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Taxons 

significatifs 

Interprétation de la végétation 

       G
A

R
E

A
T

 

        E
l-O

U
E

Z
 

 

1 

 

A 475 

  à 

405 

16010+/

-320 

B.P 

Pinus, Cedrus, bon développement  de Pinus et présence de  Cedrus ;  

localement  phase à Cyperaceae 

B 405 

  à 

265 

 cypéraceae 

Quercus et 

Juniperus 

recule des cypéraceae et à un développement des 

herbacées (Apeaceae et Rumex) et faible apport de 

Quercus et Juniperus 

C 265 

 à 

65 

14490+/

-85B.P 

Fabaceae, 

Rubiaceae, 

Lytraceae 

Redémarrage des cypéracées, herbacées (Fabaceae, 

Rubiaceae, Lytraceae) ; réduction de l’apport de Quercus 

et de Juniperus. 

 2 65 

 à 

 

 0 

 Rubiaceae, 

Apiaceae  

Salix,  Alnus, 

Quercus, 

Erica 

Arrêt des Pinaceae et démarrage Quercus,  Erica, des 

herbacées (Rubiaceae, Apiaceae). La présence de Salix et 

d’Alnus ainsi que Sparganium et Potamogeton montrent le 

caractère humide milieu. 
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Diagramme II: Garaat EL-OUEZ (alt. 45 m) EL-KALA  N.E.Algérin
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